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LE LITRE 

COMMISSION DES FINANCES 
DU SENAT 

La Commission sénatoriale des Finances 
> adopté la budget du ministère d u Com
merce auquel elle a apporté des réduc
t ions de crédits s'élevant environ à 800.000 
francs. 

Elle a ensuite adopté le budget d u m l n l -
téra de l'Agriculture, sur lequel elle a éga
lement effectué des réductions de crédits 
s'élevant environ à deux mil l ions di 
francs. Des observations ont été présen 
téas par M. Albert MAHIEU. sénateur do 
Nord, aux chapitres 36 e t 39 (frais de 
statist ique et de contrôle des céréales e t 
farines panlflables e t inspect ion d u cré 
dit agricole) . 

M. Albert Lebrun a ensui te présente à 
la commiss ion u n exposé général sur le 
budget du ministère des ColonlesXa Com 
mission a adopté des proposition d u rap
porteur qui about issent à une réduction 
globale de quatre mi l l ions environ. 

Puis M. Marcel Régnier a soumis à 
l'examen de la commiss ion les chapitres 
précédemment réservés d u ministère des 
Finances. 

La Commission a ensuite délibéré sur 
le budget de la marine militaire qui lui 
a été exposé par M. FABJON. sénateur du 
Pas-de-Calais, rapporteur qui a attiré 
l 'attention de la Commission sur certaines 
augmentat ions proposées par la Commis
sion des finances de la Chambre concer
nant les primes de rendement et les s u p 
pléments de fonctions et sur l'util ité 
d'aboutir * ce sujet à une solut ion rapide 
Le budget de la Marine de guerre a f ina
lement fait l'objet de réductions se chif
frant A un total de 2.113.000 francs. 

Les convalescences 
qui traînent 

Lts convalescences sont toujours Ion-
sues après une fièvre typhoïde, une scar
latine, la rougeole, la variole, la diphté
rie, la grippe oreillons, érysipèle et. en 
général, toutes les maladies infectieuses. 
Quelquefois même, elles s'tlerrusent. Dans 
ce cas, on donne le conseil suivant. Pre
nez pendant quelques jours, comme vous 
le foriez d'un. Usane.2 a 3 verres par Jour 
de Boisson Blanche de l'Abbé Magnat, 
<l£sinfeelintc et riépurative. La Boisson 
Blanche va nettoyer votre organisme, dé
purer votre sanp. balayer tous les œrmes 
et les poisons qui vous empêchent do re
venir a la pleine santé et vous mener ra
pidement a la guérison définitive. Le 
r'.acon pour faire un litre de Boisson 
7 fr. 93 dans toutes les pharmacies. 

UN RAID AÉRIEN 
PARIS-T0KI0 

Los aviateurs Burtln et Moench o n t 
• 'iltté le Bourget s 16 lu 6 pour Athènes, 
première étape de lsur raid Parls-Toklo. 

Les iv lateurs pilotent u n monoplan 
Farman muni d'un moteur Qnome at 
Rhône Titan de 230 chevaux. L'avion e m -
>orte 1.08c litres d'essence e t 65 litres 

d'huile, ce qui lui donne u n rayon d'ao-
ilon de 2.800 kilomètres. Moench e t Bur
tln comptant effectuer le parcôTlra le p lus 
rapidement possible, en volant de Jour et 
de nu i t et en empruntant un Itinéraire 
passant par Athènes. Alep, Bassorah. Ka
rachi. Allahabad, Akyab. Bangxox. Saigon. 
Hanoi. Canton, Changhal. Séoul Osaka ou 
Kobé et Toklo. soit une distance d'envi
ron 20.000 kilomètres. 81 le voyage aller 
est mené a bonne fin. le retour sera effec
tué par Moukden et Pékin. 

C'est un raid absolument privé. Moench 
ayant acheté l'appareil et ayant fait appel 
au concours de Burtln, deux fols record
man d'altitude avec charge. 
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NOMBREUX CAS 
^'EMPOISONNEMENT 

A BUDAPEST 
Ue nombreux cas d'empoisonnement se 

sout produits dans différents quartiers 
do Budapest. Dix-sept malades o n t é té 
hospitalisés. De nombreux autres qui pré
sentaient des symptômes moins graves, 
ont été reconduits chez eux après 
avoir reçu les premiers soins. L'enquête 
qui a été ouverte, a établi que ces empoi
sonnements avalent été provoquée par 
l'absorption de glaces aux fruits dans un 
grand magasin de la ville. 

Quand faut-il 
dépurer le sang ? 

Si \ous avez des maux de tête fré
quents si vous vous sentez plus fati
gué qu'à l'ordinaire, si vous apercevez 
sur votre visage, votre cou ou votre 
dos des boutons malpropres, si les va
rices enflent vos jambes, à plus forte 
raison, si vous souffrez de goutte ou 
de rhumatismes, vous avez besoin de 
dépurer votre sang affaibli et vicié par 
les Impuretés et les poisons. 

Commencez alors une cure d iode 
Trois semaines suffisent généralement 
pour que ce puissant agent de désin
toxication vous refasse un sang pro
pre et vigoureux. L'iode brûle tous les 
déchets et détruit tous les poisons. Il 
désineniste et assouplit les artères, il 
régularise et active la circulation, em
pêchant ou supprimant ainsi les vari
ces, les hémorroïdes et les accidents 
féminins du retour d'âge - il efface les 
boutons, les clous, les furoncles, les 
eczémas. 11 ferme les plaies variqueu
ses. En détruisant les poisons ur:ques, 
il supprime la cause des rhumatismes 
et de la goutte. La cure Iodée est la 
cure dépurative par excellence. Elle 
est absolument sans danger si on la 
fait avec la Vasculose — la seule for
mule existante d'Iode non toxique. 
Cette préparation s'obtient dans toutes 
les pharmacies en flacon à 12 frs 75 et 
double flacon à 19 fr. 10. Bien deman
der de la Vasculose. 

LE CRIME DE FOREST 
M. Magnln. Juge d'Instruction a c o n 

fronté hier lundi au cours de l'après-mldl 
les deux Inculpés S o u m e t et Drueane Vll-
laln avait é té également convoqué. Lors 
de son Interrogatoire Soufflet reconnut 
avoir porté deux ou trois coups de c o u 
teau à Oscar Leboucq la victime, au cours 
de la rixe ; 11 ajouta que Druesne se trou
vait à quelques mètres, or 11 résulterait 
que Leboucq n'aurait pas reçu seulement 
deux ou trois coups mais environ une 
vingtaine ; 11 a d û frapper avec précipita
tion sans se rendre compte. Il déclara 
cependant n'avoir porté que quelques 
coups de couteau. 

Des témoins qui ont été entendus ont 
donné de bons renseignements sur Souf
flet niais c'est cependant lu i qui porte 
la grave responsabilité de la mort de 
Leboucq. L'Interrogatoire définitif aura 
l ieu sous peu e t ce t te affaire sera sans 
douta appelée aux Assises A la session 
d e v r a . 

UN ACCIDENT MORTEL 
AUX MINES DE NŒUX 

Au cours de son travail hier, le Polo
nais Antoine Rupiwoski a été victime 
d'un accident mortel aux Mines de Nceux. 

Une demande a été faite A la Sous-Pré
fecture de Béthune poux le transport du 
corps à Berlin au domicile de la famille. 
——i— ""» • 

SPO'K T S 
LE NOUVEAU 

GOUVERNEMENT PERUVIEN 

La nouveau Gouvernement péruvien a 
été oonaUtué. n a é té placé sous la pré
sidence provisoire de M. Rlcardo Elias. 
Juge président d u Pérou. La nouvelle 
junte , dont font partie le commandant 
en chef de la marine Wlnses et le colonel 
Bravo, chef d'état-major de l'armée, a 
ouvert des négociat ions avec les rebelles 
d'Arequlpa. Les Insurgés d u Nord de la 
région de Plura cherchent à mettre f in 
A une s i tuat ion qui entraînerait la guerre 
civile. 

UN THEATRE EN FEU 
U n Incendie a éolaté au théâtre m u n i 

cipal de Mexico. Une douzaine de per
sonnes dont plusieurs acteurs, o n t é té 
blessée ». On craint que plusieurs cho
ristes n'aient péri. 

SERONT-ILS GRACIES ? 
Edgar Baehl. condamné aux travaux 

forcés A perpétuité par la Cour d'assises 
de 8e lne-et -01sa , pour l'assassinat de sa 
filleule. A Malsons-Laffltte. v ient de sa 
pourvoir e n cassation contre l'arrêt de 
la cour d'assises. 

D'autre part, Louis Moyat, qu i fu t c o n 
damné A mort par la Cour d'à allées de 
Versailles pour avoir .étranglé aa femme. 
A Nolsy-le-Qrand. s'est également pourvu 

L'OR SYNTHÉTIQUE 
La s Hoja Officiai Del Lunes > d i t qu'un 

chimiste a trouvé la moyen de fabriquer 
de l'or avec d u mercure e t ajoute qu'un 
des plus importants é tabl i ssements b a n 
caires d'Espagne s'Intéresse A cette décou
verte. De nouvel les expériences vodt être 
faites en présence de technic iens et al la 
résultat est satisfaisant, l'appui de cet te 
banque sera déf ini t ivement assuré. 

B f s f i T O A I I A C C A T I i t i n m l'L'.V. Fourmlstenne. Cette épreuve Interna 
r U U l B r U J > A a a U l » l A I l U r i atonale est ouverte aux Indépendante f t a n . 

Cals toutes catégories de même qu'aux ju
niors de U L.v Belge. 

L'épreuve sa disputent sa* rintlneralra 
suivant : Bruxelles. Bal. Braloe-ls-Gomte. 
Sciantes, Mon». Betttgny. Maubauge (eon-
treiel. Bava. Jenlaln. Le Qnasnoy. Landre-
clés. Maroilles Avesne». Sauu-dn-Nord. Four. 
nues. La course sera dotée comme i'an der
nier de prix intéressants, noua y reviendrons 
d'ailleurs en temps. 

L t HAVRI A L ILL I 
Depuis longtemps les Lillois n'ont Pas vu 

évoluer une grande équipe Normandie. Le 
calendrier étant libre dimanche prochain. 
l'Olympique Lillois en a profité pour traiter 
avec une équipe qui s'est mis la plus en 
redette depuis un an en Normandie. En 
effet, l e Stade uavrais tut toujours pour 
les meilleurs, on redoutable adversaire 

3ans la région Normandie, 11 s'est affirmé 
ans la Coupa da Normandie en triomphant 

du Football Club de Rouen et du Havre 
Athlétic Club, dans l'actuel championnat. 
Il vient directement aa ligne après la FooL 
bail Club da Rouen. 

C'est doue une très belle équipa que les 
dirigeants du Stade Hevrala ont mis au 
point aprè* plusieurs années d'efforts, que 
verront évoluer Isa Lillois dimanche pro
chain. 

Au surplus, l'entraîneur da cette équipe 
n'est pas Inconnu des vieux sportifs c'est 
en effet M. Langlst. ancien capitaine de 
1 équipe da France et du Racing lors de 'a 
période d'avant guerre. 

MORT SUR LA ROUTE 
Le n o m m é Georges Boujonnler, Agé de 

SI a n s , ouvrier agricole A Boursevtlle, a é té 
trouvé mort sur la route. La gendarmerie 
a ouvert une enquête . 

Des Etudiants étrangers ont visité Arras 
et les anciens champs de bataille de l'Artois 

Un groupe d'une vingtaine d'6ludjanU 
et d'étudiantes anglais, allemands, polo
nais et tchécoslovaques, conduit par 
M. Chauchoy. professeur d'allemand au 
lycée Faidherbe, fils du sympathique di
recteur de l'école de la rue de Saint-
Quentin, est descendu en gare d'Arras. 

Les étrangers de la Faculté de Lille 
voulaient visiter la ville héroïque et histo
rique d'Arras et les champs de bataille 
qui l'entourent. Malheureusement, le 
temps hivernal ne se prêtait guèro à une 
excursion de plaisir, mais en étaltrce 

Blanche laissait voir, a travers son tapis 
blanc, ses 36.000 oroix noires désespé
rément tendues dans le ciel cris et bas. 
Puis, ce tut la visite recueillie du cime
tière fiançais de la Targette, aux croix 
alignées impeccablement plantées dans 
un jardin sans fleurs et voici, ensuite, 
l'important cimetière anglais du Cabaret 
Rouge, où les pierres des monuments se 
confondaient avec la neige qui l'envahit 
le matin même. Et la montée vers Lo-
rclle, sur un chemin démonté dans cette 
période do travaux. 

LE GROUPE D ETIDIANTS 0?h. Leroy Arras) 

une T Les étudiants et étudiantes ont vu 
l'Artois sous la neige, ses monuments 
historiques, ses champs de bataille et ses 
cimetières, aux milliers et milliers de 
croix de bois hérissant douloureusement 
le manteau d'hermine dont la nature 
s'était parée. 

Grâce A l'obligeance de M. Besnier. le 
savant archiviste départemental, la cara
vane fut pilotée à travers la ville d'Ar
ras, passa de la Grande-Place A la Petite 
Place, toutes deux au style espagnol pit
toresque et artistique. Us visitèrent le 
beffroi, ce géant de pierre tout de neuf 
habillé et le nouvel hôtel de ville, cette 
merveille d'architecture. Puis, ils furent 
chaperonnés vers le Musée, qui contient 
de si belles choses et aussi vers la biblio
thèque, une des plus riches du monde, 
qui pn-=*de des Incunables uniques et les 
archh • s des moines de Sainl-Vaast. 

Celte visite intéressa au plus haut point 
les Jeunes gens avides de voir et de con
naître. 

DEVANT LES CROIX NOIRES 
SOUS LA NEIGE 

Apre* le déjeuner, ce fut le départ en 
autocar vers les champs, de bataille. i.'im-
mens» cimetière allemand de la Maison 

La théorie de jeunes gêna Impression
nés dans le silence grandissant qui pla
nait sur la colline sacrée, défila vers le 
Phare, fis allèrent s'incliner devant les 
cercueils d'ébène qu'éclairait une pale 
lumière et là. Français. Anglais, Alle
mands, ennemis d'hier, Polonais, Tchéco
slovaques, en une même pensée pieuse et 
ultime se recueillirent dévotement devant 
la crypte et l'ossuaire bourré de cada
vres. 

Apres cette émouvante visite au cours 
de laquelle des fleurs furent déposées 
dans les différents cimetières, les étu
diants et étudiantes se dirigèrent vers la 
côte 119, vers la hauteur de Givenchv-en-
Gchelle, pour se rendre compte de l'im
portance de la dévastation dans la zone 
rouge ; enfin, les visiteurs allèrent de
vant la monument canadien et turent 
vivement intéressés, au cours de leurs 
Iribulatlons dans le labyrinthe des tran
chées canadiennes et allemandes recons-
Ktuées en ciment dans le parc canadien 
de Vimy. 

Les excursionnistes furent de retour 
le «oir A Arras, qu'ils quittèrent enchan
tés d'un voyage qui fut pour eux une 
bonne leçon de choses. 

Racing, le matcb qui, depuis plus d'un 
quart de siècle a attiré tout le Nord sportif. 

Chaque année ces deux belles équipes 
luttent avec ardeur pour lsur classement 
dans le championnat, mais ce n'est Pas seu
lement le championnat qui compte, c'est 
aussi la suprématie en football antre les 
deux villes sœurs, Boubaix et Tourcoing. 

Ceux qui ne sont pas des fervents du foot
ball viennent toujours A ce match attirés 
par la désir de voir évoluer le s M'athlètes 
représentant, d'un côté l'Union et le clocher 
de St-Christophe, de l'autre le Racing et le 
clocher de s t i ï a r t l n , lesquels Jusqu'à l'ex
trême minute luttent pour l'honneur de 
leur ville 

La renommée de ce match le fait discuter 
dans tous les milieux. Dans les salons au 
thé, aux dîners de famille, au café, a la 
Bourse, dans les bureaux aux ateliers et 
las partisans des bleu ciel et noir ou des 
noir et blan • y font des pronostics. 

Le Comité du Racing Club de Boubaix 
compte sur une afflueoce record, et con
seille A tous ceux qui désirent assister A re 
match, de retenir leurs tickets A l'avança 

U N I EPREUVB A ORCHIES 
Le Vélo Club Orchéslen organise pour le 

ai Juin prochain, une grande course cyclis
te internationale, ouverte aux coureurs de 
toutes catégories sur un parcours de 110 ki
lomètres comprenant : Orchles. Douai, cam
brai. Valenciennes. Orchles. 

CROSS-COUNTRY 

Lt MATCH H. 0. ROUBAIX-
U. I . TOURCOING 

Le dimanche S mars, A 15 h., sur le ter
rain du parc Jean Dnbruue. aura lieu l'un 
des matches les plus Importants du Cham
pionnat du Nord. Les deux vieilles sociétés 
la Racing Club de Roubalx et l'Union Spor
tive Tourquennotse, seront aux prises. 

Quelle affiche. Quel spectacle i LTJnton- 5- Louis Crédit (A. B. W.) ; 6. Dherbé-

CHAMPIONNAT NATIONAL 
DE L'U. F. O. L. E. P. 

Dimanche dernier se sont courus, a 
Wattrelos, près du terrain de l'Amicale 
de la taillerie, les éliminatoires de la 
Fédération du Nord pour es champion
nats de l'U. F. O. L. B. P. 

La course fut très suivie et Intéressante 
de bout en bout. Elle a donne les résul
tats suivants : 1» ax aequo Foucart et 
Terryn (F. A. B. S.) ; 3. ex tequo Oscar 
Vreulx et Veckmenn (A. A. B.) ; 4. Mea-
daght (Amicale Pierre de Roubaix) 

court (A. A. R.) 
B. W.J. 

7. Louis Dekaroix (A. 

BOXE 

CYCLISME 
A P R E S L A V I C T O I R E D E W I N S I N 

G U E S S U R B I C Y C L E T T E C M C , 
S O U L I E R S S P É C I A U X D E CROSS 
« AOA », E Q U I P E M E N T n A U 
G R A N D A I R » D A N S L E G R A N D 
P R I X P A R E R D E OROSS C Y C L O 
P E D E S T R E . A S A I N T Q U E N T I N . 

Nous avons rencontré, hier, quelques 
dirigeants lillois, qui nous donnèrent 
quelques détai l sur cette épreuve. Le 
parcours fut très dur ; la pluie et la 
neige qui étalent tombées toute la ma
tinée, rendirent le sol très boueux. —-
Winsingues fonça dès le départ, avec 
neconninck, Berthellin, Heniart et Vast. 
Au bout de quelque» kilomètres, Decon-
nlnck, handicapé par un rhume, se 
releva et abandonna. Berthellin l'imita. 
Dès lors>, Winsingues s'envola et triom
pha avec près de deux minutes d'avance 
sur le Parisien Heniart. — Deudon fit 
un retour formidable et parvint & battre 
le champion du P.-de-C., Vast. — Van-
dendrlessche confirma ses précédentes 
places d'honneur et avec un peu plus 
de métier, sera un concurrent sérieux. 

U nous faut aussi signaler que le 
vainqueur Winsingues était équipé par 
la Maison m Au Grand Air a, d'une fine 
bicyclette a C. N. 0. » et des souliers 
spéciaux de cross a Aga a. 

Les eyeles 1 0 . N. 0 . a sent en vente 
ortaz l'agent Jules Deblaera, rue du 
Grand-Chemin, à Roubaix. 

L E G R A N D P R I X T B R R O T 
A M A R Q U E T T E 

La • Pédale Marquettoise • organise 
le dimanche 5 avril, sur le parcours de 
Marquette-Bailleul et retour une épreuve 
ouverte aux licenciés de 3e et 4e caté
gories. Plus de 1.000 fr. de prix. — Une 
bicyclette, offerte par la Maison Terrot, 
récompensera le vainqueur. — Prix spé
ciaux pour les débutants. — Engage
ments reçu* dès à présent au siège, 
chez Georges Deltombe, 103, rue de 
Marcq, à Marquette, 

L E D H A M P I O N N A T D E L ' A M I C A L E 
D B S A R T S SE D I S P U T E R A 
A R O U B A I X L E 29 M A R S 

La section cycliste de l'A. A. R. vient 
de se reformer et sous la direction de 
M Proy. la commission a décidé de 
faire disputer, le 29 mars, son cham
pionnat de club, sur le parcours de 
Roubaix, Croisé-Laroche, Mouvaux et 
Roubaix, à couvrir deux fois pour les 
Juniors et quatre fois pour les seniors. 

Au départ, nous verrons les Verrust, 
Duponcnelle frères, D'Haluvyn, Hef-
fincfc. Knockaert, Debrauwers frères, 
etc . etc..., tous désireux de décrocher 
le titre de leur catégorie respective. 

Rappelons aux Jeunes gens que le 
meilleur accueil leur est réservé au sein 
de l'Amicale et qu'ils peuvent obtenir 
tous renseignements au siège : 86, rue 
de l'Epeule, à Roubaix. 

B R U X i L H i MAUBIUOI-FOU H l | | 
• d COURRA LB S MAI 

C'est la dimanche 3 mai prochain que s s 
courra pour la seconde fols J'épreave cycliste 
uruxelles-Msabeuge-Fourmlee organisée par 

LE GALA DE VALENCTENNES 
C'est A l'Hippodrome Valenciennola 

que se disputera, dimanche 8 mars, ce 
mand combat. Les dernières nouvelles 
de l'entraînement des deux adversaires 
nous apprennent qu'ils sont au summum 
de leur forme et de chaque cote on est 
sûr de Ja victoire. 

Ce sera, sans aucun doute, un combat 
des plus disputé et tout pronostic nous 
semble téméraire. 

Voici le programme de cette réunion : 
En 6 reprises : Arsène (Valenciennes) 
contre Guillaume (Fresnes) ; en 8 repri
ses : Mairy (Fresnes) contre Sorton 
(Saint-Amand) ; en 10 reprises : Cornut 
(Hautmont) contre Kalinski (Amin) ; en 
10 reprises : Demay (Hautmont), cham
pion de France de là marine, contre Bau
douin (Anzin) ; en 10 x 3 : Mestre, de 
Paris, champion de France militaire, con
tre Toussaint, d'Onnaing ; en 10 x 3 : 
Sybille. champion d'Europe, contre Bau-
dry. de Rouen, 

ENGAGEZ-VOUS POGR LES 
CHAMPIONNATS INTERREGIONAUX 

AMATEURS 
Ainsi que • Le Réveil > l'a annoncé, 

la Fédération Française de Boxe a dé
cidé d'ouvrir cette année exceptionnel
lement', les championnats Interrégio
naux de la région du Nord, A tous les 
boxeurs amateurs qualifiés pour les 
championnats régionaux des Flandres 
et de Picardie. 

Les championnats Interrégionaux au
ront lieu, le dimanche 22 mars, A Four-
mies, l'organisation étant assurée par 
le club pugilistiguo local. Les élimina
toires débuteront la matin A partir de 
ld heures, salle Zola, les championnats 
se termineront sur cette même journée. 
Les vainqueurs des différentes catégo
ries seront qualifiés pour prendre part 
aux championnats de France amateurs 
qui auront lieu A Paris. 

Nul doute que les meilleurs amateurs 
du Nord, du Pas-de-Calais, de l'Aisne, 
de la Somme se retrouvent le 23 cou
rant sur le ring Fourmlsien. 

Les engagements sont reçus Jusqu'au 
15 mars, par le Club Pugilistlque Four
mlsien, café des Sport», rue Edouard-
Flament, à Fourmies. 

•onUgaons que Bai 

ffi l>nî laIla victoire j 
débets Bulasat que 

battu, ml aussi. 

Banoda rient dlnacttre 
A son aetsf en battant 

pen. Et ceci rapproche 

camarade d'écurie de BarJciMn 
s'est éealement acquis, dimanche dernier 

nna victoire et très rapidement. R escompte 
santer ."avantage sur ston ; mats ce der-
aler est an rude adversaire A qui l'entrain» 
ment da Charly sauvage fournit une excel 
lassa ferma. 

Quant A Vandeleene, u tiendra A ocnfir 
mer sa victoire sur Douillet A qnl U ravit 
H titre de champion du Nord et des Flan
dres : mais U y a queUjoe temps <le cela. 

D'autre oart on ne peut nier tout l'Intérêt 
ii'ie présentera la rencontre Parls-Beintz-
Ceiul-ci compta l'emporter mais ce sera dur 
trè, dur t 

Enfin en lever de rideau naos verrons 
deux S r. de t m. entre Bombe Turpln 
(Douai) et Kld Lubtn (Lille) ; Tint Félix 
(Douai) et Mareturin (Lille) 

Avec un tel programma oeot-oo s'attendre. 
à velr une affnience record a 1 H u p o d r v 
me de Douai : d'ailleurs la location nat TO 
Dleln et U est prudent da aa pas attendre 

HERNIE 

001 VBUT On BOXEURS t 
M. HUmotne. professeur du Boxing-Cron 

HeUemmols, offre A MM. les organisateurs 
les boxeurs dont les noms suivent : Chlavo-
ny 74 kilos ; Karly, 70 kilos ; Laboux. es k • 
Millet. 62 k. ; Verllnde. « k. • Verleye, «0 k • 
Carré, 60 k. ; Paris. 80 k. ; Kld Roger, 5Ï g.; 
Barbe. 57 k. : Vallet. ss k. : Gabriel. S» k -
Carpentier. 53 k. : Duquesnoy. 54 k. ; Young 

Matheimck. « k. -, Dupnls 

gaJNI 
Le boxeur Millet lance on défi A toua las 

poids légers du Nord et du Pas<le-Caiala, 
en premier Ueu, é Baudhnln, de Caudry • 
Vallet lança un défi A Plgot de Caudry et 
Carpentier, A Van Horen de Lompret. Le 
professeur Humome lance un défi au boxeur 
Debay Auguste. d'Hellemmes. 

pour tous renseignements s'adresser 5. nia 
Fcnelon, A Helleame». 

MARCHE 

LE et O.ALA O'Hivaa 
OU OLU» SPORTIF ARQUOI* 

Comme nous l'avons annoncé la Club Spor
tif organise son 5e gala d'hiver, le diman
che 8 mars, en la salle de la Grande Sainte-
Catherine, avec le concoure du team Le-
comte de Tourcoing et du Club de Mar
quette-La Madeleine. En voici l e program
ma 

En 10 x S. — Van Wugéne, 50 kléos. de 
Tourcoing contre la vedette arquolse KM 
tabau, 50 kilos 1/2, finaliste du champion
nat de France ; Veung Oujardln, 69 kilos, 
de Tourcoing, vainqueur de plus de 90 com
bats contre Ohler, 63 kilos, la scientifique 
professeur arquois ; Jamette, 50 ktlût. La 
Madeleine, qui vient de remporter S victoi
re* consécutives contre Simon, 60 kilos. 
CSA. , le dur cogneur arquois. 

Préliminaires en 3 x 2'. — Van Den Bor
gne, 49 kilos, Tourcoing contre Mytalle, 
42 kilos, C.S.A. — 4 r. de 2' : « t o n . , 51 k., 
Tourcoing contre Charly Fontaine, si k., 
C.S.A. ; Lampe, 54 kilos, Tourcoing contre 
Clettsn, 54 kilos, C.S.A. ; Vases, SB kilos. 
Marquette contre Bintt, 55 kilos, O.S.A. 

En 6 r. de V -. Lancier, 81 kilos, da Mar
quette, qui vient de se signaler par une sé
rie de victoires par k.o, contra Ltrtvlére, 
61 k., C.S.A. 

LE QUAND CALA 0 1 L'A.». DOUAI 
L'énoncé du superbe gala préparé par l ' A s . 

Doualsienne et son sympathique manager 
Théo Hourlei n'a pas manqué de faite sensa
tion dans les milieux sportifs de la région 
où l'on commenta avec passion les lattes 
magnifiques qui se dérouleront dimanche 
prochain, s mars, sur le ring de 'Hippo
drome Municipal de Douai. 

C'est au en effet les combats mis sur plad 
avec n soin méticuleux sont de nature A 
satisfaire les plus difficiles et lis compren
nent les deux qualités essentielles : valeur 
des hommes et parfait équilibre Et cela 
n'est pas une affirmation gratuite puisqu'il 
s'agit pour les trois principaux combats de 
revanche entre Dhainaut et Barjolin ; DOuil-
letVandeleena et Slon-Manez. 

L l GRAND PRIX DU CATEAU 
La Club da Marche du Cateau organise 

pour le dimanche 26 avril prochain le 
Grand Prix de Marche du Cateau. nul 
comprendra environ 100 km. et sera doté 
? e « f ^ '!' "!e p r b t - D s61"» organisé sous le 

. . . ^ î " ? l a ^ f " 9 d e Marche du Nord. 
L itinéraire qui passera dans les commu

nes du canton comprendra le parcours sul-
v a n t LÎ* C a t *»u . siège de la Société, n 
place Thiers, Grand'Place. rue des Sav» 
tiers, rue de Landrecies. faubourg de Lan-
dreçies. Pommereull. Ors. CailDon. La 
V 1 ! 0 i . s e ' „ C h s p e a u " R o u « e - Petit-Cambresls Re-
JeWe-Beaulieu. Mazlnghlen. Arbrerde^Gul-
se. Saint-Souplet. Escaufourt, Honnechy 
Maurois, Reumont, Trolsviues, Incby. Beau-
mont. Neullly, Montay, Chemin de Mootay 
rue des Poilus, Le Cateau où se trouvera 
un contrôle fixe (Ici le parcours est de 
50 km.; ensuite deuxième tour : Le Cateau 
rue de Landrecies, faubourg de Landrecies 
Jusque Basuel, Catillon. La Grolse. Chapeau-
Rouge, Petit-Cambrésis, ReJet-de-Beaulieu 
Mazlnghlen, Arbre-deGulse, Saint-Souplet' 
Escaufourt, Honnechy, Reumont, Trolsvil-
les, Inchy. Ecaumom. Heuvllly. Montai et 
Le Cateau. 

RUGBY 

La hernie est définitivement v a 
• • ( a i e par les nouveaux appareils sans res
sorts k compression «onple da 

I . U U I O C I I PAtlS. 44. M SUASTOfOC 
en-etre unmédiaL Essai gratis da « l u i « k 

U L L E , les 3 et 4 mars, * s o n Cabinet 
Hâgional. 16, rue de la Ciel i l » étage). 
unes Bourse. 

Sonia in , i mars. Hôtel Bouriet (face gare) 
Sl-Amand-les-Eaux, 6 mars. H. de Parti 

et Mouton Blanc 
Valenciennes. 7 mars Hôtel de Flandre. 
Roubaix. g 'mars. Café des Arcade. . 55 

rue du Maréchal-Foch 
Hazebrouck. 9 mars. Hôtel du Nord. 
Bnilleul. io mars.Hôte! de la Pommé d'Or 
LILLE, i l mars, a son Cabinet Hégtooel. 

16 r. de la Clef n « étage), près B o o m 
Lysoinq. 12 mars . Hfttel du Bras de r V . 
Bouchain. 13 mars. Hôtel Brieotrt. 
Sl -uuentin, 14 mars. Hôlel de France. 
L*on, 15 mars, H. Commeroe (face Garel 
Hirson, 16 mars . Hôtel d u Commerce. 
Un ËM1NENT COLLÀBOBâTEVK reee 

vra aussi à : 
Monlreuil s M„ sam. 7 mars . H. Bels»-Vu« 
l'alais. 8 mars . H. Métropole (pr. f>» t > ) 
Béthune, y mars. Hôtel de la Gare 
nesvrea, 10 mer». Hôtel du Cygne.' 
Hesdin, i l mars . Hôtel de France. 
Ardres. 12 mars. Hôtel C l é m e n t 
Aire sur-la-Lys, 13 mars. H. Clef u T > . 
Sainl-Omer, 14 mars Hôtel de France. 
Lent, 15 mars. Hôtel de la Gare. 
Sl-Pol s-Ternoise, 16 m a r s . H. Trc«adero. 

LIS ANULAIs NE JOUIRONT PLUS 
CONTRE LES FRANÇAIS 

Le Secrétaire l'Union de Football-Rugby 
de Grande Bretagne a publié nier ie com 
munlqué suivant : 

• Les représentants du Comité des quatre 
associations qui forment l'Union de Rugby 
da Grande-Bretague ont. A la suite d'une 
conférence qui a eu lieu le 13 février dernier 
concernant les conditions dans lesquelles 
ait loué le jeu de rugby en France, adopte 
la résolution suivante . • Après avoir étudié 
la document soumis par la Fédération Frau 
caise et nar les clubs dissidents, nous soin 
mej dans l'obligation de déclarer qu'étant 
donné les conditions peu satisfaisantes dans 
leoaueiles est Joué le rugby en France, 
notre Union, ni les Clubs dépendant de sa 
Juridiction ne pourront organiser de maiches 
avec la France ou avec les clubs français ni 
en Angleterre ni ailleurs après la fin de u 
saison actuelle A moins que et Ju^qu'a-ce 
aue nous obtenions la certitude que le con
trôle et la conduite du jeu ont été organisés 
sur des bâtes satlffalsantes. 

CYNOPHILIE 
EXPOSITION CANINE INTERNATIONAL! 

A PARI» 
La Société Canine de P a r u et da U Région 

Parisienne organisa, sous le patronage de 
la Fédération des Sociétés Canines de France 
les 11 et 19 avril prochain une lmpcn-iante 
Exposition Canine Internationale pour to tas 
races dans un grand hall couvert iln Parc 
des Expositions da la Viiie de Paris. Porta 
de Versailles. 

Cette manifestation e">t dotée de nombreux 
prix dont un Grand Prix d'Honneur offert 
Dar II. le Président de la République. 

Pour tous renseignements et engagements 
écrire au Secrétariat. 14 rue T lucter à 
Parla (17e), 

HIPPISME 
OOURSES A VINCENNES 

PREMIERE COURSE. — Pris do Penteios 
(31 partants) : i. Faenxa (Pb Hanse) g. 
0» ; pi. 19.50 — S. Ficelle (E. Carré) i l 13.50. 
— i F.orenca III (V. Feray) pi 40.50. 

DEUXIEME COURSE. — Prix de La Reste 
(1S partants J: 1. Frlmont (A. Renard Man-
ceau) g. 77.50 ; pi 41. — 2. Figaro iv (ver-
zfcle' pi. 17.50. — 3. Favart (M. Capelle) pi. 
13 

TROISIEME COURSE. — Pris «• Boleoy 
(14 partants) : i. En Avant (A. ForcinaT g 
43.50 ; pi .14.50. — 9. Erinnye (H Picard) 
pl. 10. — 3. Excelsior Deux (P Bause) p] i» 

QUATRIEME COURSE — Prix da Brorouli 
(12 parttiits) : 1. Elégant Deux (Penbarg) 
g. 2b ; PL »-50. — t. Emmenée (Th Monsieur) 
p». 7 .— S. Echo du Nord (C. Do Waxléres) 
pi. t a 

CINQUIEME COURSE. — Prix «u Rhena 
() partants) : 1 Bagatelle U (A. FXWeinal) 
gé 38 : Pl. 12. — 2. Crésus (L. POttler) H 9 
— 3. Didon O. (B. Duval) pl. t.50. 

SIXIEME COURSE. — Prix aa Lalgle (10 
partants) : 1. Caientin (A SourronbUie) g. 
13.50 ; PL 8.50. — 9 Dammarie-les-Lya (Daa-
sauze) pl. 7 . - 3 . Djemma (Tcharka.'aa>rn 
pl. ».50. 

SEPTIEME COURSE. — Prix da Nouera (g 
partants) : 1. Capucine Dix (Neveux) g. 
132.50 : pl 15.30. — i. Amazone B (Vanian-
deghem) p l 6. — 3. Cette (Gayet) pl. 19 so 

LE PROGRAMME D'EXTENSION 
DE L'ENSEIGNEMENT 

TECHNIQUE 
Le budget de l 'enseignement technique 

de 1932 marqua une étape importante 
dans l'organisation de rense ignement 
technique et professionnel. Le plan d'ex
tension voté pour cinq ans. en 1836, e s t 
A peu près complètement réalisé, mata 11 
a été jugé utile de faire un nouvel effort 
facilité par le jeu de la taxe d'appren
tissage. Aussi, M. Plétrl. ministre du b u d 
get M. Charles Pomaret. mini lélaain 
d'Etat a l'enselgnexpent technique, la 
Commission des financée où M. Splnaaao 
est rapporteur de ce budget, s e sont " " -
d'accord pour soumettre aux chambres 
un programme décennal d'extension. Ce 
programme s'élèvera à 920 mil l ions de 
francs, dont 630 mill ions A la charge da 
l'Etat : un prélèvement de 70 mil l ions 
est prévu sur le compte de l'outillage na
tional soumis aux Chambres. One annuité 
budgétaire sera, en outre, votée chaque 
année, elle sera pour cet exercice, de 
c inquante mill ions. Grèce A ce plan, la 
sous-secrétatre d'Etat pourra réaliser la 
création de prés de soixante-dix écoles 
pratiquée, nationales, professlonneltea at 
d'artisanat rural, et procéder à l'agrandis
sement, la reconstruction, l 'aménagement 
et le jumelage da plus de cent -c inquante 
écoles. 

L'APPLICATION DE U LOI 
DES ASSURANCES SOCIALES 
Le ministère du Travail communiqua 

la note suivante : « Les résultats enregis
tres jusqu'ici dans l'application de la loi 
des assurances sociales, entrée en vigueur 
le 1er jui l let 1930. apparaissent très e n 
courageants. On a regret, cependant, a 
constater qu'un certain nombre d'em
ployeurs négligent les obligations qui leur 
Incombent : la tolérance dont O a été 
fait preuve Jusqu'Ici à leur égard risque
rait si elle devait durer plus longtemps, 
de compromettre gravement la succès de 
la réforme. Elle revêtirait, e n même temps, 
le caractère d'une Injustice é l'endroit 
de ceux qui sont e n règle. 

Aussi le ministre du travail a-t - j l déc i 
dé de laisser jouer, après avertlasement 
préalable, les sanctions prévues par la loi. 
Un certain nombre de poursuites o n t été 
demandées contra lee employeurs qui 
avalent pria délibérément une att i tude 
de réfractalres. s 

«1» 

FEDERATION DU TEXTILE 
La Commission Executive de la.Fédéra» 

tion du Textile sost réunie hier A Paris, 
rue Lafayette Les délégués ont établi )e 
programme du Congrès National de la Fé
dération .qui doit se tenir a la fin da mai 
A Lille, puis Ils ont examiné la crise du 
chômage qui sévit dans toute» les branche» 
de l'industrie du textile. 

LsT F I L M L I T T É R A I R C 

ÉDICTINI 
"LA GRANDE LIQUEUR FRANÇAISE" 

Toujours préparée suivant la formule célèbre remontant a l 'AN 1510 , composée 
par un morne B É N É D I C T I N de lancienne A B B A Y E D E F É C A M P 

•IOFFRE 
LA MARNE 

PABt L I 

Commandant MVLLEB 
Officier d'ordonnance 

du Général Joffro pendant la Bataille 
Un beau volume llustré : a * h. 

Ed. C R É S , 11, rue de Sèvres. Pari, é » 

1EUILLETON DU 3 MARS 1S91. — N. TT. 

LES YEUX DE RUBIS 
par FABIEN 

Les regards bouleversés du Jeune hom
me se levèrent sur les yeux Interro
gateurs de la mère qui, preseentant aus
sitôt quelque affreux malheur, tomba à 
genoux sur le tapis, pale et sanglotante, 
pendant que Jacques, jetant un cri d'é
pouvante, hoquetait d'une voix rauque : 

— Denise ! Denise !.. Oh I les miséra
bles !._ Coup pour C0UP ! - Povz u n **" 
sassin un Instant capturé. Us ont pris 
Denise. Us ont emporté Denise !..; 

Puis, soulevé par un sentiment de 
rage et transporté de colère, le fils de 
Stéphane Veniiéres brandit son poing 
qui froissait la fatale Jépêche et cria : 

— Stéphane Vernières... qui que tu 
sois- out qui que tu sols... être vivant 
ou fantôme.- c'est toi, démon féroce et 
mystérieux, que j'atteindrai pour te re
prendre ceUe que tu m'as volée !.-

Eî comprenant en même tempe son 
impuissance, plein de lassitude et de 
douleur, U s'abattit à son tour, le front 
sur sa table, c. éclata en sanglots... 

DEUXtEME PARTIS 
I 

Le MoiMonneur de Tempêtes 
USB BEVÊLATION8 DE FIRMCS FUSEAU 

»•» f a T I «B*n> efattU U mnjBtera M. 
*"x d'une, tipotn 

au vieux christ de granit penché sur 
l'abîme. 

Au-dessous de lui, à 300 pieds, U mer 
brisait doucement, léchant la falaise. 

-.C'était sur la baie de Saint-Btalo, non 
loin du cap PréheL deux jours après 
l'enlèvement de Denise. Sentant le ver
tige l'envahir, le frère de Pécamp s'é 
tait reculé. Il s"assit sur les marches 
moussues du vieux calvaire, alluma un 
cigare et attendit, songeur : 

« Reprendre Denise I... La reprendre 
immédiatement, murmura-t-il, répétant 
1: dernier ordre que lui avait donné M. 
Le Brachet. L'heure est critique, gra
ve I... Et ce coup-ci M. Le Brachet est 
touché !... Je la regardais dormir, tan
tôt, dans, le aleeping : U a vieilli de dix 
ans en vingt-quatre heures... n y a un 
secret, un nouveau mystère.- qui m'é
chappe. 

Ce mystère, deux hommes seuls le 
connaissent : Stéphane Vernières et sa 
victime, Le Brachet, sur qui cette révé
lation — ce secre d'Infamie et d'hor
reur — éclatant à l'improviste, avait fait 
une Impression terrible. 

Le jour même où Denise disparaissait. 
Le Brachet recevait une lettre ainsi 
conçue : 

c Je suis le vengeur, celui qui pour
suit le crime des parents jusqu'à la troi
sième génération. > 

t S. V. » 
Cette fols, la lettre portait deux des

sins, deux effrayantes < sanguines » qui 
la complétaient d'une façon terrible. 

A droite, sur les marches d'un per
ron, gisait un enfant emmailloté. 

A gauche, en grand deuil. Déniée 
écroulée devant une tombe portant cette 
inscription : 

CIXÏTJTTER-MOU6SAY 
Né te 22 novembre 1868 

Décédé à Versailles, place de l'Esplanade, 
à S heures du matin 

Le ministre était tombé dans un fau
teuil, le visage boursouflé, les yeux in
jectés, comme frappé d'une attaque. 

— Ainsi, c'était cela... bégayait-Il. Mon 
fils s'appelait Moussay, et Denise est 
sa fille... la mienne ! ! ! La fille d'un 
guillotiné M! 

Pendant un long moment, il s'était 
répété ces mots comme pour en épuiser 
toute l'horreur, vider le calice jusqu'à 
la lie. Puis le vieux lutteur qui était en 
lui s'était réveillé, r s'était mis debout, 
en ébranlant la table d'un coup de 
poing formidable... et avait couru au té
léphone : 

Eh bien, non 1 cela ne sera pas t 
Quand je devrais violer la loi... commet
tre un crime, j'arracherai mon enfant 4 
ces bandits ! Il est trois heures. Ils doi
vent être en Prance encore.-

A 3 h. 20, le préfet de police et le chef 
de la Sûreté arrivaient au ministère. 
Puis ce fut l'ingénieur en chef des télé
graphes et téléphones, celui qui allait 
commander la manœuvre-

Ces messieurs furent introduit; dans 
une salle contiguë, transformée en une 
sorte de f poste central » par des fils 
spéciaux. Installés quelques semaines 
plus tét. au moment où lee billets du 
terrible & V. étaient devenus de plus on 
plus Inquiétants. Un peu après M. Dé

siré — dont le frère traversait une pé
riode d'accalmie — arrivait & son tour, 
amenant Jacques Remond et Roger Ber
nard. 

Le Brachet qui, par un effort prodi
gieux de volonté, était parvenu a recon
quérir son calme, en apparence tout au 
moins, garda les trois hommes dans son 
cabinet, et leur exposa son plan : U fal
lait au plus tôt, par tous les moyens 
par la ruse, par la violence, reprendre 
Denise Moussay à ses ravisseurs. 

— C'en est trop cette fois, avait-n dit 
en terminant, la coupe déborde l Ce 
n'est plus notre cause seule, mais celle 
de la Justice, de l'humanité tout en
tière qu'il faut défendre I Que ceux-là 
me jugent qui auront souffert autant 
que nous... Je ne vous en dis pas plus 
long aujourd'hui, car mo.i plan est su
bordonné à l'acceptation d'un quatrième 
collaborateur que vous connaîtrez bien
tôt. 

c n s'agit d'un marin, d'un vieil ori
ginal, Quartler-Lepage, capitaine du 
c Flétan » ; lui et ses hommes nous sont 
nécessaires dans la terrible lutte que 
nous allons entreprendre. Il doit croiser 
justement à cette fpoque dans la Man
che. Reste à savoir s'il acceptera.. 

Pendant ce temps, dans la pièce voi
sine, le chef C* la Sûreté et ses deux 
aides avalent saisi récepteurs et mani
pulateurs télégraphiques et téléphoni
ques. Pendant soixante minutes, tous les 
fils, tous les cables qui sillonnent la 
Prance répétèrent la même phrase du 
signalement de Denise: 

1 Une femme brune avec dés yeux 

bleus... Costume au moment du rapt : 
tailleur bleu foncé, jaquette et toque de 
loutre. » 

Dès six heures, les premières réponses 
arrivaient au ministère. A neuf heures 
le classement était fini. M. Désiré, qui 
avals mis à part deux monceaux de dé
pêches, classées heure par heure, les 
désigna au ministre : 

— Voilà, fit-il, les deux pistes aux
quelles nous devons nous attacher... 

— La première qui suit le rail, se diri
geant vers la Côte d'Azur, sans doute 
jusqu'à Nice et Monte-Carlo, signale un 
couple jeune dont la femme correspond 
vaguement au signalement de Denise. 

c L'autre suit la grand'route Paris-
Rennes-Saint-Brieuc Jusqu'à la mer. On 
a vu là trois chauffeurs dont une femme, 
montés sur une auto de course, brûler 
les étapes.» 

t Je crois pouvoir affirmer qu'une de 
ces pistes est la bonne, 1:. seconde sur
tout me semble retenir votre attention, 
mais ne pouvant choisir, nous allons 
nous diviser. 

« n faudrait donc que M. Bernard 
parte ce soir même pour Nice. 

— Et moi ? s'écria M. Jacques. 
— Vous, maître, vous êtes indispensa

ble Ici ! Vous disiez vous-même tout à 
l'heure, que vous ne sauriez quitter Mme 
Moussay en ce moment. D'ailleurs vous 
aurez à vous mployer vous aussi ! Vous 
servirez d'intermédiaire entre mol et M 
Bernard. , „ 

a Quant à mot Je court prendre 1 ex
press de Rennes, gare Montparnasse, 
n y en a un Justement à 10 heures.-

Le ministre se leva : 

— Je vous accompagne, mon ami Le 
marin dont je parlais tantôt, doit croi
ser par là, dans la Manche comme Je 
vous l'expliquais. Une fois sur la côte 
il sera facile de se mettre en rapport 
avec lui par sémaphore... 

-.Voilà comment M Désiré, après avoir 
battu la région en vain, se trouvait, ce 
soir-là, sur la côte bretonne, non loin iu 
phare qui surmonte le c ». PréheL n 
attendait le ministre, retenu en ce mo
ment à la préfecture de Saint-Erieuc, et 
qui lui avait donné rendez-vous pour 
trois heures tapant • 

n en était près de quatre et le détec
tive commençait à s'inquiéter, n se leva 
tout à coup, embrassa le paysage du re
gard. 

— n y avait un bateau en vue tout à 
l'heure. Si c'était a lut », par hasard ! 

Pécamp avait tiré de son étui une puis
sante Jumelle de course et la braquait 
sur la mer : 

— Quel fin voilier I - Et quelles bor
dées Impeccables !_. Bon I le voici qui 
présente son arrière I... Je pourrai peut-
être lire son nom à la poupe !.- C'est lui, 
ma foi !.- C'est le « Flétan » qui louvoie 
la-bas. On dirait même qull met un ca
not k la mer... t Allons, tout va bien... 
Quartler-Lepage a reçu le message et le 
ministre ne saurait tarder beaucoup 
maintenant— » 

Quelques minutes s'écoulèrent encore, 
puis une trompe d'autg coma au loin 
sur la route. M Désiré, qui dirigeait sa 
Jumelle de ce côté, se retourna tout à 
coup stupéfait : 

- Mince ! ricsnalt une voix moqueu

se... si vous croyez lire leur numéro, aux 
c ecraseurs >. 

M Désiré cherchait autour de lui et 
ne voyait personne— Enfin, vers la gau
che, presque à ses pieds, il aperçut un 
visage gouailleur-, une tête qui semblait 
posée là au bord du gouffre. Puis le 
corps émergea, et un gamin de 14 à U 
ans, débraillé, pieds nus, sauta sur la 
roche. 

D'une pochette suspendue à son cou, 
11 tira un oeuf taché de vert, le piqua 
d'un coup de dent, le goba le coude en 
l'air ; puis, tranquillement, se mit à 
t lover », autour de ton buste maigre, 
la longue et fine corde qui venait de lui 
servir. M Désiré avait vite reconnu un 
de ces petits dénicheurs, qui exercent 
leur dangereux métier tout le long de 
U falaise, n lui adressa un signe de tête 
et d'un ton aimable : 

—. C'est à moi que tu parles, petit ? 
— Non, gouailla le bonhomme. Ces» 

au bon Dieu qui est là— J'y disais que 
lui. qui sait tout, devrait bien nous dire 
le numéro de ces chauffeurs de malheur! 
Tenez, Us nous ont vus, les via qu'em
ballent... garez-vous, bourgeois ! çs va 
cracher !... 

En effet, l'auto quittait U grande 
route et se lançait dans le chemin de 
ronde en grande vitesse. 

— n faut être fou... murmura M. Dé
siré, qui avait peu. une embawfJée et 
c'est la chute... ça y est, l'auto dérape.. 

Mais >e conducteur, avec un sang-
froid prodigieux, avait bloqmé sa voiture 
et la ramenait sur le chemin onU ve
nait de quitter, 
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